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-" Et pour le mien, Monsieur." (Tète clu Monsieur).
Un moment après, il apprenait que Madame Z. avait

obtenu une sép'aration cde corps.

En rentrant chez lui, M. G. rencontre un de nos meil-
leurs magistrats. Il traverse lat rue pour le féliciter sur
l'augmentation des salaires. - 'Vous ne sauriez croire,
mon cher juge, avec quel plaisir j'ai lu cette nouvelle
dans les journaux qu'onnm'adressait à\ Paris. La chose
vous est bien dl'ue ; puis, on a, beau dire, une petite

pointe de luxe fait clu bien parfois ; ça clore délicieuse-
nment le déclin de la vie ; c'est un dernier rayon de
soleil à travers le crépuscule du soir!. ..

Pauvre Monsieur G. ! vous êtes encore en dehors des
rails ; la poésie ne vous réussit pas plus que l'enthou-
siasme pour le commerce, pas plus que la galanterie
auprès des jolies femmes. Du reste, ce n'est pas votre
faute, si tout le mnonde ici veut être affligé, malade, ou
désappointé. Rentrez chez vous, mon brave, il est
sept hieures, et votre ditner vous"attenci. Un délicieux
perdreau lardé, arrosé d'un verre de vieux bourgogne,
vous fera oublier vos gaffes de l'après-midi. Puis, près
de la chemiiné-e, à la lueur d'une grosse bûche qui flam-
be, vous reverrez peut-être cii rêýve le délicieux pays
que vous venez de quitter.

PAU LE.

CARNET D'UN MONDAIN.

Tout Québec est eji liesse :M. Clîapleau leur reve-
nant comme lieuteîîaît-gouverneur, c'est unî évènenment
que les conservateurs saluent avec enthousiasme, - que
les libéraux regardent comime une délivrance. En effet,
la politique, clans laquelle M. Anîgers a dû inîtervenîir,

* avait jeté, entre ce dernier et le parti qui s'est vu clépos-
séclé clu pouvoir, uîie barrière de haines, d'animosités et
de rancunes qui se trahissaient sourdement jusque dans

- les réceptions officielles.

MN. et Madame Chapleau seront les bienvrenus clans la
vieille capitale. Ils vont coiîtinueri dans cette poétique
résidence de Spencer Wood, les traditions de courtoisie
et d'hospitalité qu'y ont établies leurs prédécesseurs.

Madame Clîapleau possède les brillantes qualités qui
peuvent donîner l'éclat désirable aux réceptions du.lieu-
tenant - gouverneur :la beauté, 'l'inîtelligenîce, et une
royale distinction. Elle saura réunîir autour d'elle l'élite
de la société et fera les honneurs de la maison du -ou-
vernenient avec l'éléganîce et la grâce qu'elle a déployées
chez elle àL Ottawa, où elle sera vivemenît regrettée.

je fais, en passant, des voeux pour que sa santé, qui
a été chancelante depuis quelques mois, lui revienne
complètement.

Peu d'hommes sont enitrés dans la politique fédérale
dans d'aussi belles* concditionîs que M. Anîgers. Il jouit,
dans tout le Dominîion et surtout dans le parlement du
Canada, d'une réputation aussi brillante qu'honorable, et
il saura la conserver.

Madame Anîgers sera, sans doute. à Ottawa, entourée

de la sympathie et de l'admiration qui lui sont depuis
longtemps, accjuises à Québec. Elle est brillamimenît
doue, et 'son affiabilité ne manquera pas de lui gagner

C'est à Ottawa, chez M. Josephi Marniette, son genî-
dre, que réside, depuis des années, Madame F. X. Gar-
neau, vreuve de l'historien national clu Canadla. Lat ma-
ladie qui a failli l'enlever à\ sa fanmille dernîièrenment sei-
ble disparue. M. Ernest Garneau, du Coninecticut, qui
avait été appelé auprès cde la vénérable malade, vient
de quitter son frère, MV. Alfrecd Garnîeau, dont il a été,
à Ottawa, l'hôte depuis quelques semaines.

On dit que M. Tracey, avocat cd'Albany, (frère du.
général Tracey, nmembre clu Congrès américain, qui a
épousé Melle Herminie Ducliesîîay, cde Monitréal,) va
nous enlever bientôt une cde nos plus charmantes Cana-
cliennes, dont la famiille porte, dlu côté paternlel, un no0ni
distingué dans la magistrature, et clu côté nmaterniel
l'éclat d'une grandce gloire nmilitaire. Si la rumieur est
exacte, il iiie sera bien permis d'offrir à tous les cIeux
l'assurance que nos félicitationîs uic tombent pas danîs la
catégorie des banales expressionîs conîsacrées par l'usage.

M. et Madame Bergeron ont passé quelques jours euî
ville chez Madame O'Hara, rue l3isliop. Depuis le prini-
temîps, ils habitent, à Beauharnois, une fort jolie rési-
cleuice, d'où la vue enmbrasse les vastes horizons clu lac
St-Louis, et dont les enivironis, l'été, sont ce qîu'il y a
de plus beau. C'est làt que le député-orateur, eni attenî-
dant la reprise de ses devoirs parlemnitaires, partage
agréablement son temps entre l'étude cle la politique,
dont il fait sa carrière avec unî succès persistant, et la
littérature, pour laquelle il a un -culte particulier. Ma-
clame Bergeron, cqui joint à\ sou charme personnel uuî
grand talenit pouir lat usique et uiîe intelligence remar-
quablencut cultivée, ne contribue pas peu au tranquille
bonhleur cIe cette retraite, où les amis sont toujours sûrs
de trouver une cordiale hospitalité.

Des Hleurs à profusion cle superbes décorations de
drapeaux et de verdure ; dlesoiseaux chianteurs cdissi-
mulés dans les feniêtres cde la niusi 1 lueti divine et un
parquet idéal :telle était la salle des l'êtes de l'lîotel
Windsor, le soir de la Saint-André. Dans l'atmosphère
tiède, imprégnée de l'âpre parfumi des roses et des chry-
santhîémes, une société d'élite s'abandconînait au plaisir
cie la danse, sous l'oeil clu'saint patron des Ecossais, dont
on avait placé la statue àt une extrémité de lat salle. Plus -

brillante que janmais, la fête s'est prolongée jusqu'à une
heure avancée de lat nuit. Un souper d'un luxe fabuleux
fut servi à mîinuit aux invités, qui y, firent largement
hionneuir.

Cette célébration de la Saint-André, par les Ecossais,
se fait régulièrement tous les ans; îiais tout le monde
s'accorde à, dire que sont éclat habituel a été dépassé
cette année.

Monisieur et Madanme Van' Bruyssel, qui ont passé
l'été à Monîtmorenîcy et qui s'étaient attardés dat*s ce
délicieux endroit, pour lequel l'automne se montre tou-
jours prodigue deé ses nmélancoliques beautés, sonit re-
tournîés à Ottawva, ces jours derniers. L'on sait que,
depuis deux auîs, le cons ul-géné(.ral de Belgique a trans-
por té ses bureaux dans la capitale. Montréal et
Québec y perdraient, mais, c'est ce qui devrait être fait
pour les autres consulats-géuiéraux. Le siège clu -ou-
vernemeîît devrait les réunir,, CI côté des miinistres, des
juges de la Cour Suprême et du haut personinel de, l'ad--
niinistration, de manière à ajouter au cachet cle lat petite
cour dît représentant dé la Reine à Ottawa.


